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LUXEMBOURG L’OBGL et le LCGB
ont annoncé hier par communiqué
que SES vient d’annoncer des re-
structurations au niveaumondial.
Les deux syndicats annoncent que
presque 10%des contrats sont vi-
sés. Le LCGB et l’OGBL «dénon-
cent une politique de licencie-
ments secs au sein d’une entre-
prise qui est pourtant saine». Ces
derniers estiment que d’autres so-
lutions existent, comme des non-
remplacements des départs, des
incitations au départ volontaire,
des préretraites etc.
Les délais pour la négociation de
plans sociaux sont ainsi suspendus
jusqu’à la fin de l’état de crise (au
plus tard le 24 juin). Par consé-
quent, le délai prévu de 15 jours
pour négocier un plan social ne de-
vrait prendre cours a priori que le
25 juin et le délai pour une éven-
tuelle procédure de conciliation
qu’après cette échéance. LJ

Plan social SES:
les syndicats au créneau

LUXEMBOURGÀ l’initiative de l’Of-
fice de la propriété intellectuelle
duministère de l’Économie, l’Ins-
titut de la propriété intellectuelle
Luxembourg (IPILG.I.E.) a émis
plusieursmesures exceptionnelles
et limitées dans le temps pour ac-
compagner les entreprises dési-
reuses de se repositionner
stratégiquement.
À titre gratuit jusqu’au 31 décem-
bre 2020 inclus, des recherches
vous permettant de trouver une
solution à un problème technique
particulier sont diligentées par les
experts de l’IPIL. L’i-DEPOT de
l’Office Benelux de la propriété in-
tellectuelle (OBPI) pourra être
consigné gratuitement jusqu’au 30
juin, en tant que preuve légale
donnant une date certaine à sa
création, ceci afin d’en préserver
son utilisation.
Les 16modules de la formation en
ligne développés par l’IPIL peu-
vent être suivis gratuitement, en
partie ou dans leur intégralité, en
fonction des compétences spécifi-
ques que vous souhaitez acquérir.
La gratuité de cette formation
s’étendra jusqu’au 31 décembre
2020 inclus. LJ

k www.ipil.lu

Bonne affaire

BRUXELLESMirage Retail Group a
conclu un accord sur la vente des
magasins Blokker en Belux à
Dutch Retail Groep. Selon cet ac-
cord, aucun des points de vente de
Blokker ne sera fermé,mais le
groupe changera de nom.
«En vertu de cet accord, les points
de vente Blokker en Belgique et au
Luxembourg seront transformés
dans les prochainsmois, en adop-
tant une formule de réduction et le
nom “MegaWorld”», a révéléMi-
rage Retail Group dans un commu-
niqué. La chaîne possède deuxma-
gasins auGrand-Duché, à Diekirch
etMersch. LJ

Blokker se transforme

Aus demDax geflogen
Nach 32 Jahren: Lufthansa muss Platz machen für Deutsche Wohnen

ettungspaket, Schrumpfkurs - und nun auch noch der
Abstieg aus dem Dax: Die Corona-Krise trifft die Luft-
hansamit vollerWucht.Nach fast genau32Jahren ver-
liert die Fluggesellschaft ihrenPlatz imLeitindex. Vom

22. Juni an findet sich das Gründungsmitglied des Deutschen Ak-
tienindex imMDaxdermittelgroßenWertewieder.Nutznießerder
Lufthansa-Misere ist der Berliner Immobilienkonzern Deutsche
Wohnen, der sich schon seit geraumer Zeit Hoffnungen auf eine
Aufnahme in den Kreis der 30 Dax-Konzernemacht. Die Bundes-
hauptstadt bekommtmit dem Aufstieg der DeutschenWohnen 14
Jahre nach der Schering-Übernahme durch Bayer wieder einen
Vertreter indererstendeutschenBörsenliga.DieEntscheidungder
DeutschenBörse fiel amspätenDonnerstagabend.DerFrankfurter
Marktbetreiber überprüft regelmäßig die Zusammensetzung sei-
nerAktienindizes.Maßgeblich fürdieZugehörigkeit zumKreisder
30Dax-Konzerne sindBörsenumsatz (Handelsvolumen) undBör-
senwert (Marktkapitalisierung)einesUnternehmens.

DerKursderLufthansa-Aktiewar imSogderCorona-Krise ein-
gebrochen. Zudem ist der Streubesitz, also der Anteil der frei han-
delbaren Aktien, nach demEinstieg desMünchner Unternehmers
HeinzHermannThiele als Großaktionär gesunken. DerMilliardär
hatte sich imMärzüber seine InvestmentholdingKBHoldingsmit
AktienderAirlineeingedeckt.NachjüngstenAngabenbeträgtThie-
lesAnteilanderDeutschenLufthansaAGinzwischen10Prozent.

Zweiter Immobilienkonzern im Dax
Analystenhattendahermit demWechsel imDax gerechnet. Eben-
fallswieerwartetersetztdasWerbeunternehmenStröer dieDeut-
sche Pfandbriefbank imMDax, die in den SDax absteigt. Dort er-
setzen zudem der UV-Experte Dr. Hönle und Atoss Software den
Halbleiterhersteller Elmos Semiconductor und den Finanzver-
triebMLP. Lufthansa-ChefCarsten Spohrwar bei derVorlage der
Zahlen für das erste Quartal amMittwoch gefragt worden, ob ein
Dax-AbstiegdieFinanzierungsfähigkeitderLufthansabeeinträch-
tigenwürde.DieFrageDaxoderMDaxseinichtsorelevant,antwor-
tetederManager.

Die Deutsche Wohnen SE kommt als zweiter Immobilienkon-
zern indenDax. „Wir freuenunssehrüberdenAufstieg indenLeit-
indexdesdeutschenAktienmarktes.Diesbelegtunsereerfolgreiche
Entwicklung in den vergange-
nen Jahren“, sagte Vorstands-
chef Michael Zahn am Freitag.
Der größte deutsche Vermieter,
die Bochumer Vonovia, ist seit
fünf Jahren im Leitindex no-
tiert. Die Deutsche Wohnen - Deutschlands zweitgrößter privater
Vermietermit bundesweit 160.000Wohnungen -will für künftiges
Wachstum die boomenden Metropolregionen im Blick behalten.
Der Sprung in den Dax bedeute auch große Verantwortung, sagte
ZahnbeiderHauptversammlungdesImmobilienkonzernsamFrei-
tag: „Wir übernehmen Verantwortung fürMitarbeiter, Mieter und
selbstverständlich unsere Aktionäre.“ Angesichts steigender Mie-
ten steht die Deutsche Wohnen vor allem in Berlin in der Kritik.
Mietervertreter fürchten, dass der Druck aufMietermit demDax-
Aufstiegzunehmenwird.WichtigsindIndex-Änderungenvorallem
fürFonds,dieIndizesexaktnachbilden(ETFs).Dortmussdannent-

R

sprechendumgeschichtetwerden,was in derRegelEinfluss auf die
Aktienkursehat.DieZugehörigkeitzumDaxistaberaucheineFrage
vonPrestige:GeradefürinternationaleInvestorenistdaswichtigste
deutsche Börsenbarometer das Aushängeschild der deutschen
Wirtschaft.NächsterregulärerÜberprüfungsterminfürdieZusam-
mensetzung der Aktienindizes der Deutschen Börse ist der 3. Sep-
tember2020.Mit ihremDax-Abstieg istdieDeutscheLufthansaAG
in namhafter Gesellschaft: Im September 2019 musste das Indus-
trie-Urgestein Thyssenkrupp den Top-Börsenindex verlassen, ein
Jahr zuvor erwischte es die Commerzbank, die ausgerechnet dem
Zahlungsabwickler Wirecard Platz machen musste. Auch Thyssen

und die Commerzbank gehör-
ten zum Kreis der 15 Gesell-
schaften, die seit dem Start des
Daxam1.Juli 1988bisdahinoh-
neUnterbrechungindemIndex
gelistet waren. Die Lufthansa

war inderCorona-Krise schwer unterDruck geraten,weil seitMo-
natenkaumnochFlugverkehrmöglichist.IndemKonzernmitetwa
138.000BeschäftigtenstehendeswegenTausendeJobsaufderKip-
pe. Die deutsche Regierung hat ein Hilfspaket geschnürt, das ver-
schiedeneHilfenundEigenkapitalmaßnahmenineinerGesamthö-
hevonneunMilliardenEurovorsieht. ImGegenzug sollder staatli-
che Wirtschaftsstabilisierungsfonds (WSF) 20 Prozent der Aktien
übernehmen.Außerdemist vorgesehen, dassderBundzweiPosten
im 20-köpfigen Aufsichtsrat der Lufthansa besetzt. Die Aktionäre
derLufthansawerdenbeieineraußerordentlichenHauptversamm-
lungam25.JuniumZustimmungzudemRettungspaketgebeten.w
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Die Lufthansa war in der Corona-Krise schwer unter Druck geraten, weil seit
Monaten kaumnoch Flugverkehrmöglich ist Foto: dpa-Bildfunk

„Schade ist es aber trotzdem“
CARSTEN SPOHR, Lufthansa-CEO

LUXEMBOURG Dans un scénario de déconfine-
ment progressif (entre fin avril et fin juin), le
PIB luxembourgeois pourrait se contracter de
8,3% en 2020, puis augmenter de 5,8% en
2021, annonce la Fondation IDEA, think tank
de la Chambre deCommerce, dans un commu-
niqué publié vendredi.

Au-delà du scénario sanitaire, le rôle des
pouvoirs publics dans la stabilisation, puis la
relance économique ainsi que le rétablisse-
ment de la confiance de tous les agents (com-
portements d’investissement et d’emploi des
entreprises, de consommation et d’investisse-
ment des ménages) dans cette phase de retour
à la (presque) normale joueront un rôle clé
dans le scénario de la reprise qui reste à écrire,
explique la Fondation.

La plupart des indicateurs économiques
disponibles couvrent les mois d’avril, voire de
mai. Ils sont logiquement marqués par des
chutes vertigineuses de l’activité et des per-
spectives d’évolution toujours négatives, bien
que moins préoccupantes que celles enregis-
trées le mois précédent.

Une once d’optimisme
Mais tout n’est pasmorose nuance IDEA qui in-
dique que les chiffres du chômagepartiel autori-
sentuneonced’optimisme.Au3 juin2020, onne
dénombre en effet «plus que» 10.756 salariés
dans le dispositif, soit 2% de l’emploi salarié
(contre 13%enmai et 34%en avril).

Il n’en demeure pasmoins que le redémarra-
ge de l’économie luxembourgeoise reste un

chemin pavé d’embûches, préviennent les éco-
nomistes. Le fait que 43% des salariés
de l’Horeca restent au chômage partiel cette
semaine illustre que le retour «à la normale»
ne peut être que graduel. En outre, la «mise à
l’arrêt» du marché du travail, malgré les
puissants stabilisateurs déclenchés, s’est tra-
duite par une hausse rapide du chômage, pro-
bablement en raison de la difficulté de retrou-
ver un emploi, même temporaire, pendant le
confinement.

Dans ce contexte, le plan de relance «Nei-
start Lëtzebuerg», en particulier les mesures
ciblant les secteurs encore «sur le fil du ra-
soir» (commerce, Horeca, tourisme, événe-
mentiel, culture …) jouera un rôle déterminant
dans la nouvelle phase qui s’amorce. LJ

Le rôle clé des pouvoirs publics
IDEA fait le point sur la situation économique en période de reprise


